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C’était il y a très longtemps. «‌Avant‌»…
L’éditorial du n° 250 avait été bouclé le 24 fé-
vrier, avant les décisions gouvernementales de 
confinement. Depuis nous avons vécu un boule-

versement, et nous allons en vivre encore les consé-
quences pendant sans doute de longs mois.
Bouleversement immédiat pour nous-mêmes et 
nos proches. Enfermement chez soi. Formulaires de 
dérogation de sorties. Réorganisation des aides à 
domicile. Courses réduites et inventaire du placard à 
provisions. Plus de visites familiales.
Bouleversement de notre vie en Fraternité : voilà que 
les visites, les rencontres d’équipes, les récollections 
et autres activités diocésaines… sont devenues im-
possibles. Et bouleversement de notre vie d’Église. Le 
Jour du Seigneur, les radios chrétiennes, les chaînes 
vidéo sur Internet, la messe matinale du pape dans 
sa chapelle… ont remplacé notre vie paroissiale habi-
tuelle. Les pèlerinages ont été annulés…
Et nous avons perdu des proches et des amis dans les 
hôpitaux, les EHPAD, les MAS… Cette «‌petite grippe‌» 
a tué, beaucoup…
Une Fraternité de «‌personnes malades et handica-
pées‌», c’est une Fraternité de personnes certes vul-
nérables face au Covid 19… Mais cela reste une Fra-
ternité capable de trouver des solutions fraternelles.
Vous avez réagi et cherché des réponses. Cette revue 
réunit des témoignages que vous nous avez «‌re-
montés‌» sur cette expérience : nombreux coups de 
téléphone, voire réunions téléphoniques, rencontres 
avec des outils Internet, visites prudentes pour ré-
pondre aux urgences des plus fragiles…
Chacun.e de vous a vécu une expérience personnelle 
et avec d’autres. Chacun. e a été témoin de ces évè-
nements dramatiques. Ce qui a été ainsi vécu mérite 
vraiment d’être présenté au Père dans l’eucharistie.
Giulio nous partage ainsi une vision plus spirituelle 
de ce temps : il ne s’agit pas que du virus, de réani-

mation et d’Internet, de masques et de contraintes. 
Il s’agit toujours de Dieu et nous, quelles que soient 
les circonstances.
Pour l’Équipe Nationale, et pour nos instances pro-
vinciales et diocésaines, ces évènements posent de 
façon plus pressante encore la question de l’avenir 
du Mouvement, ou plutôt de son évolution. Le n°250 
évoquait déjà le travail en cours sur le site Internet 
national.
Mais c’est maintenant notre vie ordinaire de Mou-
vement pour laquelle nous devons nous demander : 
comment faire chaque fois qu’il y aura une telle 
contrainte : celle du Covid-19, ou de ses successeurs ?
Les outils d’échanges et de réunions à distance 
comme Skype, Zoom, Teams… sont désormais très 
utilisés, aussi bien dans nos vies de famille et de 
travail que pour la vie d’Église. Feront-ils désormais 
partie de notre façon de vivre la Fraternité, pour 
surmonter non seulement les risques de contagion, 
mais aussi les problèmes de transports et d’accessi-
bilité
Est-ce possible en surmontant les handicaps des sens 
et des gestes, les contraintes financières car tous les 
équipements ont des coûts d’achat et d’utilisation ?
Est-ce, surtout, Fraternel ? Peut-être, oui : certains 
ont dû penser lors d’un appel ou d’une rencontre vi-
déo : «‌Ils ne m’ont pas abandonné, ils sont fidèles !‌»
Faut-il que la FCPMH au niveau national cherche à 
mettre aussi à disposition des associations diocé-
saines de tels outils de communication (et leurs 
modes d’emploi !) pour en faciliter l’utilisation par 
tous ?
L’Église, dans votre paroisse, votre diocèse, s’oriente-
t-elle vers l’utilisation plus fréquente de ces outils ?
Partagez dans vos diocèses, et faites-nous remonter, 
tout ce qui peut nous aider, ensemble, à vivre la Fra-
ternité. Que l’Esprit Saint, répandu à la Pentecôte, 
nous y aide.

Bouleversements
Par Bruno de Langre, pour l’Équipe Nationale
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La Fraternité nous envoie à 

tous. Regardez attentivement 

dans le milieu ou vous vivez, 

des personnes que vous 

pouvez atteindre. On ne vous 

demande pas l'impossible, mais 

tout le possible.

Père François
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NOTRE TEMPS SPIRITUEL

«‌Vous allez recevoir une force, celle de l’Esprit saint, 
et vous serez mes témoins‌» Actes 1,8

-Chers amis, cette phrase des Actes 
des Apôtres, que nous avons lue le 
jeudi de l’Ascension prend une réso-
nance bien particulière dans l’épreuve 
que le monde traverse depuis trois 
mois. Pour nous, membres de la Fra-

ternité, ce temps de confinement nous touche parti-
culièrement. Nos rencontres d’équipe remise à plus 
tard, mais après un temps de crainte, nous avons 
réagi et trouvé d’autres chemins pour que la Frater-
nité continue à espérer et à garder des liens. Dans ce 
numéro 251 que vous tenez dans les mains, nous don-
nons quelques témoignages et comment garder des 
liens malgré les difficultés. Je rends grâce pour tous 
ces élans de solidarité exprimés et vécus et qui conti-
nuent encore parmi vous et j’en profite pour vous in-
troduire dans cette nouvelle campagne d’année que 
nous allons vivre ensemble et qui correspond à ce que 
nous vivons actuellement.

«‌L’urgence de fraternité‌»
La FCPMH. créée par le Père François, notre fondateur, 
il y a maintenant plus de 70 ans, prend sa source en 
Dieu.
Notre mission depuis les origines du mouvement 
est de vivre et de faire vivre la charité même du Sei-
gneur. Nous sommes appelés à la communion parce 
que «‌Dieu est communion‌» ; nous sommes appelés à 
l’amour parce que «‌Dieu est amour‌». Par notre bap-
tême nous sommes appelés avec d’autres à faire Église 
et l’Église, c’est une communauté de gens qui s’aiment.
Dans l’Église primitive, à partir de la Pentecôte, on pou-
vait dire : «‌La multitude des fidèles, n’avaient qu’un cœur 
et qu’une âme‌». «‌Tous les croyants ensemble mettaient 
tout en commun.‌» (Actes 4, 32-37)
Si la complexité de notre civilisation actuelle rend diffi-
cile le partage des biens, rien n’a changé dans la possi-
bilité de n’avoir «‌qu’un cœur et qu’une âme‌». Avoir un 

seul cœur et une seule âme ça veut dire quoi pour nous 
aujourd’hui, membres de la F.C.P.M.H. ? Cette Parole 
exprime le désir de Dieu pour l’humanité tout entière.
Aux commencements de l’Église, avec la première com-
munauté croyante, ce fut une sorte d’enthousiasme 
joyeux et communicatif.
Vingt siècles après, cet idéal n’est pas périmé mais 
toujours en construction, ça devrait être l’effort et le 
témoignage de toute communauté chrétienne pour le 
monde d’aujourd’hui.
«‌À plusieurs ne faire qu’un‌»,
«‌Une multitude, un cœur, une âme‌».
«‌Personne ne se disait propriétaire de ce qu’il possédait, 
mais on mettait tout en commun‌ » Actes 4, 32.
Tout a commencé par l’envoi de l’Esprit Saint, qui a pro-
voqué la communion des cœurs, des mentalités chez 
tous les disciples. Cela s’est traduit tout de suite par un 
partage matériel, concret, visible.
Les premiers disciples ne se contentaient pas de se ras-
sembler pour prier, célébrer l’eucharistie ; ils mettaient 
tout en commun ! Tout !
Comme il nous est bon de voir vivre la Fraternité dans 
la communauté primitive et rester sur cette image idyl-
lique où tout était partagé dans la joie et avec un esprit 
fraternel.
Mais cette situation idéale n’a pas duré et plus loin, 
dans les Actes : «‌Comme le nombre de disciples a aug-
menté, les Juifs de langue grecque récriminèrent contre 
ceux de Palestine parce que, dans les secours distribués 
quotidiennement, les veuves de leur groupe étaient ou-
bliées.‌» Actes 6, 1
Aujourd’hui, ce n’est pas plus facile. Le monde d’au-
trefois était aussi cloisonné et divisé que le nôtre au-
jourd’hui.

Alors mettons-nous en route ; que l’Esprit Saint nous 
aide à vivre cette fraternité universelle dans la joie et 
l’espérance.

Mettons-nous en route
par Giulio

CO
R

IN
N

E 
M

ER
CI

ER
 - 

CI
R

IC

4



Le service du frère 
vécu dans l’isolement 
et l’absence
Max Dubois Diacre permanent pour la paix au Diocèse d’Evreux

-Je viens de vivre comme tant de per-
sonnes ce temps inattendu et inédit de 
confinement. Qu’est-ce que cela veut 
dire  ? Comment continuer la mission  ? 
Comment rester serviteur de ses frères 
dans ces conditions ?

Commencé pendant le Carême, ce temps a été une 
manière de vivre un temps de désert, un temps de 
jeûne et de prières.
Se priver du superflu, c’est finalement plus facile 
quand on est limité dans ses sorties, dans ses ten-
tations de consommer. Se priver du pain Eucharis-
tique est une nouveauté.
C’est peut-être l’occasion de réfléchir à un geste 
qui pourrait être fait machinalement sans prendre 
conscience de son importance.
C’est alors l’occasion de rencontrer le Christ autre-
ment que dans son corps et son sang.

«Recevez enfin le casque du salut et le glaive de l’Esprit, 
c’est-à-dire la Parole de Dieu. Que l’Esprit suscite votre 
prière sous toutes ses formes, vos requêtes en toutes 
circonstances.» Eph 6

La prière quotidienne peut ainsi prendre plus de 
place, toute sa place quand l’agenda s’est libéré, 
quand les sorties sont limitées au minimum. On 
trouve alors plus de disponibilité pour lire et médi-
ter la Parole de Dieu qui est nourriture spirituelle.

Le Carême est temps de jeûne et de prière, mais 
aussi temps de partage. Dans ce temps de confine-
ment, il faut inventer d’autres manières de vivre la 
solidarité avec ses frères et sœurs.
Certe, il est possible de faire l’aumône (envoyer de 

l’argent pour ceux qui manquent de tout, faute de 
pouvoir travailler), de se rendre de petits services, 
en particulier aider ceux qui ne peuvent pas se dé-
placer du tout. Mais il y a des occasions de partager 
autrement que physiquement pour manifester sa 
solidarité.

J’ai eu l’occasion pendant ce temps d’être en contact 
plus que d’habitude avec certains grâce au télé-
phone et autres réseaux sociaux. Ce fut même l’oc-
casion de renouer des liens avec des personnes que 
je n’avais plus le temps de voir régulièrement.

Mais, c’est en ce temps de confinement qu’on 
se rend compte le plus du manque de contacts 
concrets. La réalité virtuelle ne peut pas remplacer 
le face-à-face.

Cette mise à distance est encore plus criante pour 
ceux que le handicap ou le grand âge contraint. 
Quand on est dépendant, on ressent encore plus le 
manque, l’absence physique.

Chrétiens, nous vivons quotidiennement ce temps 
de l’absence physique de notre Seigneur. Notre lien 
à Jésus se fait par sa Parole que nous lisons, écou-
tons, méditons. Le Christ est présent dans sa Parole 
comme il l’est dans le Pain Eucharistique devenu 
Corps du Christ. Il est présent autrement comme il 
nous l’a dit en montant vers le Père.

«Allez donc : de toutes les nations faites des dis-
ciples… Et moi je suis avec vous tous les jours 
jusqu’à la fin des temps» Mt 28.

MONDE ET ÉGLISE
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MONDE ET ÉGLISE

L’heure d'être de 
modestes réparateurs
Véronique Margron (paru dans Ouest-France) 
Présidente de la Conférence des religieux et religieuses en France.

La modestie, telle pourrait être une nouvelle et bienfaisante 
devise pour notre République comme pour chacun. Le Covid 19 
aura souligné combien nous allons d’incertitude en incertitude.

-«‌Attends-toi à l’inattendu, écrivait Edgar Morin Le 
Monde (du 18 et 19 avril), face à un festival d’incer-
titudes‌». L’origine du virus, les mutations que subit 
ou pourra subir le virus au cours de sa propagation, 
quand l’épidémie régressera et si le virus demeure 
endémique ; les conséquences psychiques, fami-
liales, conjugales du confinement ; les suites poli-
tiques, économiques, nationales et planétaire, de 
tout ce drame.
Enfin disait-il : «‌Nous ne savons pas si nous devons en 
attendre du pire, du meilleur, un mélange des deux : nous 
allons vers de nouvelles incertitudes.‌»
Voilà alors qui exige notre modestie à nous tous. Aux 
plus savants, aux politiques et aux acteurs du monde 
commun d’hier, comme à l’Église et à chacun de nous.
Pour ce qui est de notre Église catholique, le drame et 
le scandale des abus et des agressions sexuelles nous 
ramenaient déjà, douloureusement et difficilement, 
mais véritablement je l’espère, à cette nécessaire 
modestie qui consiste d’abord à apprendre d’autrui, 
à commencer par celles et ceux qui ont été brisés par 
ces crimes. Se mettre à l’école de «‌l’envers du monde‌».
Alors aujourd’hui, plus encore, sommes-nous conviés 
avec force à apprendre des «‌premiers de tranchée‌» 
tout autant que des «‌premières lignes.‌»

De modestes acteurs de liens
Renoncer aux certitudes, aux idées toutes faites, aux 
prétentions faciles. Ne pas céder à cette pente très 
commune d’être des experts de pacotille du Covid 19, 
du «‌confinement‌» comme du «‌déconfinement‌». Nous 
éclairer alors, modestement, tâtonner tous, quitter 
toute superbe, car que «‌les choses continuent comme 

avant, voilà la catastrophe‌» (Walter Benjamin, Baude-
laire, la Fabrique édition 2013).
Un jour viendra, comme citoyens responsables dans 
ce pays, où nous aurons à débattre des mesures prises, 
ou pas. Mais l’heure est toujours au combat contre la 
maladie et son cortège de drames pour les personnes 
comme pour les peuples, ici et bien ailleurs.
Combat qui exige aussi de participer du mouvement 
qui doit soutenir la paix sociale indispensable aux 
épreuves à venir. Ce temps a exacerbé difficultés, 
soupçons, mal de vivre de beaucoup, douleurs, voire 
rancœur aussi. Ce n’est pas l’heure d’en rajouter. Mais 
bien d’être de modestes acteurs de liens, de cohé-
sions, de reconnaissance.
«‌La civilisation est un bien invisible puisqu’elle porte non 
sur des choses, mais sur les invisibles liens qui les nouent 
l’une à l’autre, ainsi et non autrement‌», soulignait An-
toine de Saint Exupéry, dans un courrier terrible et 
vibrant. (Lettre du 30/07/1944 écrite au Général X, la 
veille de sa mort au large de Marseille).

Réparer les brèches
Le vieux Prophète Isaie, vers le Ve siècle avant notre 
ère écrivait ceci : «‌Tu rebâtiras les ruines anciennes, tu 
restaureras les fondations séculaires. On t’appellera : 
«‌Celui qui répare les brèches, celui qui remet en service les 
chemins‌» (Isaie, 58-12). Réparer les brèches, remettre 
les chemins en service, c’est se soucier des liens qui 
nous unissent à tous. De notre destin commun, abîmé 
par tant de drames et par cette épreuve collective. 
Passer du contact qui tue à la communion, au soin, à 
la fraternité qui renouvellent et rendent la vie vivante 
et possible.
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PRIÈRE

POUR TEMPS DE PANDÉMIE SANITAIRE
ET TEMPS DE DÉSERT SPIRITUEL

Prière à nos saints lorrains 
et à Notre Dame de Bonsecours

Oh Saint Pierre Fourier !

Notre bienheureux Père Lorrain,

Nous avons recours à votre intercession pour protéger

le monde de la pandémie du Covid 19.

Nous avons confiance en vous.

Après avoir œuvré de votre vivant, vous avez obtenu

que cesse la propagation du choléra à Lagney en 1854…

Que votre bienveillance et votre protection s’étendent à la Lorraine et à toute l’humanité….

Recevez dans nos prières toutes ces personnes victimes du virus, malades contaminés, personnes porteuses 

d’un handicap personnes isolées ainsi que toutes celles exposées….

Qu’ils reçoivent votre protection !  

Que les familles endeuillées reçoivent paix et réconfort

et soutenez-les par votre bienveillance en ces moments difficiles et de détresse.

Ne les laissez pas seules et assistez-les dans toutes les démarches qu’elles doivent effectuer 

«et à l’approche de la Semaine Sainte et de Pâques, nous pouvons ajouter

ces intentions suivantes, pour «Jésus abandonné» afin que nous ne le laissions

pas seul au jardin des oliviers, sur la croix…» :

Oh Notre Dame du Bonsecours et Saint Pierre Fourier,

intercédez aussi pour nous tous, protégez-nous également de la pandémie du Covid 19 spirituel et cultuel : 

de l’ignorance, l’oubli, l’indifférence, voire même parfois du refus de l’Amour gratuit, immense, de Jésus-

Christ, totalement donné pour nous tous sur la Croix….

Qu’à cet immense sursaut d’humanité, d’abnégation de tous les soignants, de solidarité, de remise en 

question de notre société…succède une conversion durable de nous tous, s’élève un amour plus grand et plus 

fidèle pour Toi Seigneur, qui nous sauve de la mort éternelle et nous ouvre les portes de la vie en plénitude !

Faisons notre cette intention de prière pour un nouvel accompagnateur spirituel, invoquons le père 

François afin qu’il intercède pour nous.

Portons également dans nos prières toutes les personnes touchées par ce virus, ceux qui sont décédés, nous 

en avons quelques-uns dans notre diocèse (dont un prêtre âgé), et bien sûr le personnel soignant, ceux des 

Ehpad, des intervenants à domicile et toutes les personnes seules et isolées.
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TÉMOIGNAGE

Mon engagement au 
sein de l’Hospitalité 
Charentaise
Par Sandrine A.

-Je n’oublierai jamais mon premier départ pour 
Lourdes sur le quai de la gare d’Angoulême ce 
21 juillet 2007. J’étais là, avec un peu d’appréhen-
sion avec tous ces va-et-vient mais rassurée de voir 
toutes ces personnes pleines de bienveillance les 
unes envers les autres. Mon cœur était débordant 
de joie à l’idée de me donner aux services des plus 
fragiles, j’avais hâte de vivre cette expérience.

Ce pèlerinage des malades de l’Hospitalité Charen-
taise, c’est une amie très chère qui me l’a recom-
mandé, après m’avoir donné la chance de découvrir 
Lourdes pour la première fois avec mes enfants lors 
du Pèlerinage diocésain du mois d’avril 2006. J’avais 
été émerveillée et émue par tous ces chariots et l’at-
mosphère apaisante que dégageait ce lieu. Et puis 
à cette période de ma vie où professionnellement 
j’étais dans le néant, j’avais envie de me rendre utile 
et rendre service à mon prochain.

Durant toutes ces années en tant qu’hospitalière, 
j’ai fait de très belles rencontres humaines autant 
auprès de nos amis malades que des hospitaliers 
et hospitalières. Chacune d’elles m’a permis de 
m’enrichir sur le plan de ma foi et de l’Amitié. Nous 
sommes passés du rire aux larmes, de la tristesse 
à la joie intense. Ma plus belle récompense est de 
voir à la fin de chaque pèlerinage, le sourire lumi-
neux sur un visage qui est arrivé renfermé et sans 
expression.
J’aime les appeler «‌mes petits miracles‌», ces ins-
tants de grâce que j’ai reçus en toute humilité.
La première malade dont j’ai eu à m’occuper ne par-

lait pas et nous ne com-
muniquions que par le 
regard. Au bout du 2e ou 
3e jour, elle s’est mise à 
me parler et se confier 
sur sa vie, sa famille et 
j’ai même réussi à la 
faire rire,…Quelle ré-
compense !
Une autre fois, j’accom-
pagnais une malade aux 
piscines qui ne l’avait 
jamais fait. Je me sou-
viens de ces étoiles dans 
son regard, son émotion 
fut si forte que nous 
avons pleuré de joie 
dans les bras l’une de 
l’autre.

L’accompagnement des malades en chambre est 
aussi un moment privilégié de partage et de convi-
vialité. Il n’est cependant pas toujours facile de se 
laisser abandonner auprès de personnes que l’on 
ne connaît pas mais si tout se fait avec respect de 
l’autre et délicatesse, on peut partager de très bons 
moments de complicité. Le passage à la grotte reste 
un moment privilégié où l’on se sent réellement 
proche de Marie et de Bernadette.

Je rends grâce pour tout ce qui m’est permis de vivre 
à chaque Pèlerinage, ces cinq jours par an sont pour 
moi ma ressource essentielle pour le reste de l’an-
née ! J’attends le prochain avec grande impatience…
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Chroniques de vies 
de Fraternité en temps 
de confinement
Michèle a joint vos diocèses par mail ou téléphone au 
cours de ces mois de confinement. Elle a recueilli vos 
réponses. Voici quelques extraits de vos témoignages, qui 
nous disent comment vous «‌faites Fraternité‌», en vivant 
des liens fraternels malgré les annulations et les difficultés.

Vosges : Bonsoir à vous tous et merci pour vos 
conseils de prudence et de précautions durant ces 
prochaines semaines, que nous ne manquerons pas 
de respecter (…).
(…) En cette période critique d’épidémie… Nous 
venons d’annuler en début de semaine, notre pre-
mière rencontre à Épinal demain le 14 mars, après 
les longs mois d’hiver, pour laquelle nous nous ré-
jouissions, d’autant plus que nous devions recevoir 
pour la première fois, à cette journée notre évêque… 
Pour autant nous restons en contact via téléphone, 
Internet… et également unis dans la prière, les uns 
pour les autres, les personnes touchées par ce virus, 
les soignants…
(…) Je n’ai pas encore reçu la revue. La Poste ne doit 
pas être ouverte en permanence et le facteur ne 
passe plus que 3 jours par semaine. (…)
Dans les Vosges, le secteur de la montagne, où sont 
la plupart des membres de la Frat, est le plus tou-
ché…Mais toute l’équipe diocésaine va bien et nous 
avons préparé via Internet notre petit bulletin tri-
mestriel En Pleine vie.
Ci jointe, pour ce temps de pandémie, une prière 
à Saint Pierre Fourier (un «‌Saint curé d’Ars‌» ou «‌St 
Vincent de Paul‌» Lorrain ( 1565 - 1640 ), qui a connu 
aussi de son temps les graves épidémies de peste 
qui ont ravagé la Lorraine…

Ariège : (…) Dans notre diocèse nous avons annulé 
notre rencontre prévue ce lundi…et la question ce 

soir ne se serait plus posée après la déclaration du 
premier ministre et le passage au niveau 3. Frater-
nellement à tous, unis, plus fort que jamais, dans 
la prière.

Rennes : (…) prenez soin de vous et confions cette 
actualité à la Prière surtout pour les plus fragiles.

Verdun : Merci de prendre des nouvelles des uns et 
des autres. Sur Verdun, on se téléphone de temps en 
temps. Les gens jouent le jeu de respecter le confi-
nement. Tous unis par la prière. Bon courage à tous.

Coutances : Merci de tes nouvelles. En ce temps de 
confinement téléphone et mail prennent toute leur 
importance. Bon courage, amicalement.

Strasbourg : En Alsace de nombreux malades 
comme vous le savez. Hier, frère Jean-Pierre Lau-
vergeon, franciscain, aumônier à la retraite du sec-
teur de Strasbourg est décédé du virus. Nous avons 
beaucoup de contacts, faisons des projets, avec une 
rencontre départementale en juin, une espérance 
dans cette tourmente. Ma sœur, à la retraite depuis 
deux semaines (urgences et polyclinique), s’est ins-
crite comme réserviste. Elle et son mari s’occupent 
de nous, un SMS et ils viennent. Prenez soin de 
vous, nous sommes reliés par la prière.

Meuse : (…) pour le moment, nous allons bien… 

VIE DU MOUVEMENT
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VIE DU MOUVEMENT

confinés ; notre fille travaille et nous ravitaille… 
Nous n’avons pas pu faire notre réunion et atten-
dons pour prévoir une suite. l’équipe de la Meuse a 
annulé la journée du 20 juin à Benoîte-Vaux car un 
autre rassemblement est prévu ! C’est reporté (on 
espère !) au 2 septembre 2020 ! J’espère que vous 
allez trouver un nouvel accompagnateur spirituel ? 
Union de prières pour sortir de cette pandémie.

Tarn : Merci pour votre souci des uns et des autres. 
Dans le Tarn c’est surtout le téléphone qui fonc-
tionne. Mais il y a aussi l’envoi des sms amusants 
qui permettent de voir la vie un peu plus gaie :

Lille : Bon courage à vous (…) J’habite un village de 
Flandre, calme. Confiné cette épreuve m’a fait dé-
couvrir l’indifférence des voisins plus jeunes. Cha-
cun pour soi ! La charité commence par des actes : 
on en est loin. Notre monde est très malade et pas 
que du Covid 19.

Nanterre : Ensuite, en ces jours de confinements 
forcés, ce n’est pas facile de passer des journées 
tranquilles et je comprends les difficultés rencon-
trées par chacun, d’autant plus que nous avons tous 
des pathologies nécessitant des médicaments, par-
fois des aides-soignants…

Créteil : L’équipe du diocèse de Créteil va aussi bien 
que possible malgré le confinement. (…) Nous avons 
un nouvel aumônier : le Père Pierre Genais. Nous 
souhaitons rapidement un aumônier national.

Limoges : La revue est bien arrivée hier, je n’ai pas 
encore eu l’occasion de la lire, car bien qu’étant 
confinée, je fais du télétravail pour la paroisse et 
cela aide à garder un lien. Sur le site YouTube du 
diocèse de Limoges chaque jour à 11h30 notre 
évêque ou son vicaire général célèbre la messe en 
direct depuis la chapelle de l’évêché. Le nombre de 
connections est plutôt élevé et quel réconfort de se 
sentir unis tout en étant à distance par le biais d’In-
ternet ! Faisons nôtre cette intention de prière pour 
un nouvel accompagnateur spirituel, invoquons le 
père François afin qu’il intercède pour nous. Portons 
également dans nos prières toutes les personnes 
touchées par ce virus, ceux qui sont décédés, nous 
en avons quelques-uns dans notre diocèse, et bien 
sûr le personnel soignant, ceux des Ehpad, les inter-
venants à domicile et toutes les personnes seules et 
isolées. Bien en communion.

Lot : Merci pour le bulletin et belle et Sainte Se-
maine. En union de prières avec toutes et tous, cha-
cun d’entre vous. Très fraternellement.

Tarn : (…) Quand nous nous téléphonons entre 
amis, le covid 19 vient souvent dans nos conver-
sations. Nous sommes conscients d’être privilé-
giés par rapport à ceux qui vivent dans des appar-
tements ou ceux qui sont touchés par la maladie. 
Nous comprenons vos difficultés, sans pouvoir y 
faire grand-chose, si ce n’est de prier. Avec une amie 
à qui j’ai donné la prière, chaque matin et soir, nous 
invoquons Saint Salvy, Ste Germaine et Ste Emilie 
de Villeneuve qui en leur temps ont prié pour la fin 
de la peste et du choléra. (…)

Metz : (…) Le confinement isole et fait prendre 
mieux la mesure de la solitude des malades et han-
dicapés tout au long de l’année.

Cahors : (…) Le diocèse a fait une neuvaine sous le 
regard de Notre-Dame de Rocamadour. Une chaîne 
de prière pour tous les malades et le personnel 
soignant. Pour le moment la FRAT est en sommeil 
jusqu’à fin mai. Prenez soin de vous et fraternelle 
amitié.

UN PEU D’HUMOUR :

Excursion de demain visite guidée. Départ 6h30 
de la salle de bains. Arrivée à la cuisine où nous 
prendrons le petit-déjeuner. Après ce petit-déj. 
Nous visiterons les chambres, ensuite nous ré-
aliserons un atelier de nettoyage. À 13h repas 
au choix dans la cuisine. 14h30, sieste sur le 
canapé. Dans l’après-midi, visite du salon où un 
thé chaud avec des biscuits sera servi. Temps 
libre pour parcourir les couloirs. Retour en fin 
d’après-midi. Bon voyage.
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Nanterre : Que Dieu vous protège et vous apporte 
sa paix et sa Force. Il nous aime ! Laissons-nous ber-
cer par cet amour. ‘’Dieu seul suffit‌». Je vous em-
brasse très fraternellement.

Vendée : Merci Michèle de ton envoi et bon courage 
également. En Vendée, pas de cas dans le mouve-
ment pour l’instant à ma connaissance…
Saint Brieuc : (Luc, Diacre) Bonjour à tous, J’ai bien 
reçu la campagne d’année. Je vous souhaite une 
bonne semaine sainte. Restez confinés chez vous. 
Que Marie nous garde sous sa protection. (…)

Province de Rennes : Nous croyons et prions un 
Dieu de vie, donc demeurons dans la confiance et 
l’espérance de jours meilleurs bientôt…

Toulouse (Alain, Diacre) : Ici, aussi, nous sommes 
tous confinés, nous avons suspendu toutes nos ren-
contres mensuelles, nous restons en lien par télé-
phone, nous pensons que c’est mieux que par cour-
rier électronique. Nous avions pu nous retrouver en 
équipe diocésaine juste avant le confinement.
Pour le moment, nous ne sommes pas trop touchés.

(…) Nous entendons les hélicoptères qui apportent 
des malades dans les hôpitaux et cliniques toulou-
sains, venant d’autres régions plus atteintes que la 
nôtre. Les toulousains, d’une manière générale, res-
pectent assez bien le confinement.
Pour la fraternité de Toulouse, le téléphone 
«‌chauffe‌». C’était ce que nous voulions mettre plus 
en œuvre, et voilà que Covid 19 nous y force ! Pour 
ça, merci ! (…) Je me posais la question pour faire 
des réunions par vidéos mais nos amis ne sont pas 
assez formés pour faire ça.
Je vais prendre le temps aussi cette semaine de 
prendre des nouvelles des diocèses de la province 
Toulouse. Mardi matin j’ai des obsèques à célébrer 
d’une voisine avec les normes qui nous sont impo-
sées. Je crains un peu.
Pour moi personnellement, encore un privilège, 
j’ai mes petits-fils justes à côté de chez moi, en ce 
moment je les entends jouer. Ils ont bien fait leur 
travail scolaire, (…) ici les outils informatiques fonc-
tionnent bien. Mon gendre par contre qui travaille 
dans les espaces verts est bloqué, les clients ne l’ap-
pellent pas, ils ont peur de la propagation du virus. 
Mon temps est partagé par la prière, le ménage (de 
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LA VIE DU MOUVEMENT

printemps), les fleurs et la relation avec la grande 
famille et tous les amis, je ne vois pas le temps pas-
ser.
Restons dans la confiance et lucide, il nous faudra 
tirer des leçons de cette situation.

Toulouse (Frédéric +, AS pour le diocèse de Tou-
louse) : Merci beaucoup de cet envoi, au cœur de 
nos confinements… Comme vous, je souhaite tant 
que nos contemporains soient plus sérieux dans le 
respect des recommandations pour la non-prolifé-
ration du virus. Au moins ce que tous peuvent com-
prendre en ces jours, c’est la fragilité de la condi-
tion humaine : et nous autres handicapés on ne le 
sait que trop bien. Aujourd’hui nous sommes entrés 
dans la Semaine Sainte : le Christ vient se confiner 
avec nous, lui qui a choisi de rester bloqué sur la 
croix pour nous donner la vie.

Saint Brieuc : En Bretagne nous avons beaucoup 
moins de cas. Le confinement est en général assez 
bien respecté, la police est très présente. L’ APF 22 
téléphone à chaque adhérent une fois par semaine 
et nous la FCPMH, on téléphone ou sms ou messa-
gerie le plus possible. La paroisse aussi envoie le 
plus possible des infos, prières… Bon courage, pa-
tience, je vous embrasse (…)

Landes (Diacre Jean) : Ce temps de confinement 
est difficile à réaliser devant un virus invisible et, 
pourtant, la télévision nous renvoie des images très 
dures, chez nous, en France et dans d’autres pays. 
Chez nous, dans les Landes, tout comme la France 
entière, nous écoutons les autorités civiles et notre 
Évêque. Nous restons confinés chez nous. Il semble-
rait que nous ayons peu de décès chez nous dû au 
coronavirus. En ce qui me concerne, je continue à 
travailler un peu. Moniteur d’atelier dans un ESAT, 
nous, les moniteurs travaillent trois jours en télétra-
vail et deux à trois jours en blanchisserie pour laver 
les vêtements de travail des Centres d’alimentation 
et des éboueurs (…). Il nous est demandé de garder 
un lien, par téléphone, avec les personnes accueil-
lies qui, elles, sont confinées chez elle, au Foyer 
ou en famille. Nous notons comment elles vont, et 
nous pouvons être appelés à intervenir à domicile si 

nécessaire. Cela me permet de renouer contact avec 
les membres de la FCPMH. Il est bon d’entendre la 
voix de son frère et de sa sœur dont on n’a pas de 
nouvelles depuis quelques mois. Nous avons pu 
écrire notre journal trimestriel REGARD et espé-
rons l’envoyer, par la Poste, cette semaine. Les ren-
contres d’équipes ont été reportées, et notre Jour-
née fraternelle avec Assemblée Générale prévue le 
samedi après Pâques n’aura pas lieu (…) Nous res-
tons encore plus à la maison avec moins de services 
à domicile et certains se confortent avec la Chaîne 
télévision KTO. J’ai à cœur d’envoyer notre journal 
sachant qu’il arrivera plus tard que prévu. Dans l’at-
tente de jours meilleurs, en union de prière, frater-
nellement.

Bayonne (Père Bertrand Laborde) : Je me joins aux 
nouvelles qui sont données de part et d’autre Merci 
pour le travail qui continue de se faire au national 
et dans tous les diocèses. Ancien accompagnateur 
national je comprends l’attente de l’équipe en espé-
rant que les évêques trouveront le remplaçant pour 
Dominique. Pour aller jusqu’au bout, il faudrait 
aussi qu’ils le libèrent pour qu’il puisse être le plus 
disponible possible. Même si la Frat du diocèse de 
Bayonne ne remue pas les foules, elle est vivante et 
permet à des personnes de prendre la parole et de 
se voir valorisées et accompagnées. La campagne 
d’année donne des pistes de réflexion qui sont très 
riches et très utiles même si elles sont sous-utili-
sées. Encore une fois, merci à tous et bon courage.

Strasbourg : Pendant cette Semaine Sainte, je vois 
la chaîne KTO sur mon ordinateur. Ce Vendredi saint, 
FR3 Alsace propose un office œcuménique à 10h30, 
belle porte ouverte car ma vallée vit l’œcuménisme 
au quotidien et ce depuis plusieurs années. Belle 
Semaine Sainte en marche vers Pâques(…)
(…) nous avons décidé d’annuler la Rencontre dé-
partementale du samedi 20 juin. Il est proposé, 
dans la mesure où cela sera possible, de la program-
mer en septembre…

Arras : Je vous souhaite à toutes et à tous une résis-
tance efficace et continue. Avec l’aide de la prière 
partagée nous devrions y parvenir. Jean Pierre12



Quimper et Léon : (…) Le samedi 7 mars devait 
avoir lieu notre récollection de carême sur le 
thème : Laudato Si’. Alors que nous étions 36 ins-
crits, le mardi 3 au matin, deux amies très fragiles 
ont jeté l’éponge et annulé leur participation. Deux 
personnes de l’équipe diocésaine ont pris contact 
avec le Père Paul Berrou, notre assistant spirituel. 
Le soir même, dans l’émission spéciale de France 2, 
des médecins ont conseillé prudence et bon sens 
à propos des rencontres de personnes souffrant 
d’infections chroniques et de pathologies multiples. 
Mercredi 4 mars au matin, nous avons annulé notre 
récollection en accord avec la direction du Juvénat.
Depuis, la journée diocésaine de la pastorale de la 
Santé qui devait se tenir le 25 avril à Châteaulin a été 
remise à une date non définie. Notre journée Ami-
tié prévue le dimanche 14 juin est, nous semble-t-il, 
compromise même si la décision n’est pas encore 
prise.
Le téléphone fonctionne bien entre nous pour tenir 
bon dans cette période si déstabilisante (…)

Saint Dié des Vosges : Merci pour toutes ces nou-
velles des uns et des autres, de votre fraternité dans 

la prière et l’attention aux autres… Nous gardons 
aussi le lien par mails, téléphone… Entre nous à 
défaut de pouvoir se rencontrer réellement ; Nous 
devions nous retrouver nombreux après l’hiver et 
l’absence de réunions, le 14 mars 2020 à Epinal avec 
notre évêque et nous avons dû annuler… Tristesse 
pour beaucoup… Nous avons dû préparer par Inter-
net notre petit bulletin trimestriel.
Bien unis dans la prière et la fraternité.

Bordeaux : Merci pour toutes vos nouvelles. Nous 
pouvons vivre la Fraternité par mail ou téléphone. 
Je vous souhaite bon courage et soyons tous unis à 
Pâques par la prière.
Amitiés fraternelles.

Roannais - diocèse de Lyon : Mais avec les direc-
tives gouvernementales, je pense que les derniers 
mois de la campagne d’année 2019-2020 ne pour-
ront pas être portés à notre réflexion… Même si on 
nous autorise à se rencontrer en juin (Ce qui n’a 
rien de sûr à ce jour), nous aurons bien des choses à 
partager… avec des situations exceptionnelles pour 
chacun (…).
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LA VIE DU MOUVEMENT

Lot : (…) Notre programme de printemps a bien 
été perturbé. La journée d’amitié du 17 mai a été 
annulée, elle regroupait 50 à 60 participants habi-
tuellement. Le séjour de vacances d’une semaine 
fin juin a été annulé : il concernait une quarantaine 
de participants. Les réunions mensuelles du secteur 
de Gramat n’ont pas lieu. Les relations sont donc 
maintenues par le téléphone. Les uns et les autres 
prennent des nouvelles, communiquent pour main-
tenir le lien indispensable pour garder le moral et 
pour certains rompre la solitude et l’isolement. (…)

Evreux : Avec la Fraternité et le S.E.M. (service Évan-
gélique des Malades) le téléphone fonctionne très 
bien et même assez longuement ; nous prenons 
des nouvelles des uns et des autres surtout des 
personnes seules, fragiles et savoir s’il n’y a pas de 
difficultés. Ainsi nous apprenons qu’il y a beaucoup 
d’entraide entre nous, avec les familles, les voisins, 
les auxiliaires de vie, que des repas sont livrés à 
domicile… (…) Parmi les souffrances, notons celles 
de ne pouvoir assister aux inhumations de gens 
proches et de se faire du souci pour les soignants 
dans nos familles.

(…) Ici la poste ne fonctionne toujours pas encore 
correctement et cela depuis le 13 mars ; on espère 
que cela reprendra bientôt. Comme d’autres, nous 
avons des enfants, parents, neveux, nièces qui 
travaillaient dans le milieu hospitaliers (scanner 
Covid-19, brancardier ou maintenance des locaux, 
urgentiste, infirmier, médecin). Nous avons eu des 
décès de proches, ou amis sans pouvoir nous dépla-
cer. Pour notre part aucun contact avec le voisinage 
même pas de la mairie et pourtant c’est le chef- lieu 
du département. J’ai même eu l’impression que l’on 
n’existait pas. J’ai fait le tour des diocèses en télé-
phonant régulièrement aux personnes sans Inter-
net, ainsi qu’aux membres de notre équipe de base.

Cambrai : Avec le confinement, poste fermée quelle 
histoire ! Heureusement il y a le téléphone. Etant 
une personne handicapée, la mairie envoie tous les 
trois jours une personne pour les courses. Pas de 
messes, je regarde à la télé. Beaucoup de prières. 
Pas de rencontres…
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Quelques nouvelles 
des diocèses
Relevées par Michèle, secrétaire Nationale

À partir des revues diocésaines et comptes rendus 
transmis au National

-Diocèse de Viviers (Ardèche) : Depuis deux ou trois 
ans la Fraternité des Malades n’est plus à Aube-
nas ; la Présidente Renée Vigne a été hospitalisée 
puis placée en Ets de type EHPAD. Quant au moi, 
voilà deux ans que j’ai des ennuis assez importants 
de santé qui m’ont contraint à mon grand regret 
d’abandonner moi aussi la Frat. Nous n’avons pas de 
relève, personne ne souhaite où ne se sent pas ca-
pable de relancer cette belle activité que j’ai animée 
avec bonheur tant d’années avec Renée. Je suis dé-
solé de vous décevoir mais j’ai 80 ans et moi-même 
déçu de vous abandonner. Merci du fond du cœur 

de m’avoir permis de connaître et vivre ces belles 
années, je n’étais rien d’autre que l’animateur de ces 
journées répétées seulement trois fois par an. Je n’ai 
plus d’activité depuis plus de deux ans et croyez que 
pour moi, c’est très dur. Acceptez l’assurance de mes 
meilleurs sentiments fraternels. «‌L’équipe Nationale 
vous remercie du fond du cœur pour ces années pas-
sées ensemble à bientôt quand vous aurez une relève et 
meilleure santé à tous.‌» Michel Beydon.

«‌Accroche tes racines‌» (Diocèse de Bayeux Lisieux - 
Calvados) Le Christ ne dit pas «‌j’ai visité‌» ‌mais «‌vous 

FRATERNITÉ CHRÉTIENNE 
DES PERSONNES MALADES 
ET HANDICAPÉES
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m’avez visité‌» se plaçant lui-même dans la situation 
des personnes malades. C’est un engagement per-
sonnel et communautaire à vivre, une parabole 
d’une église servante des pauvres et de souffrants 
qui contribuera à la présence du Christ, créant des 
liens d’amitié et de fraternité tout au cours de l’année 
(Père René Malherbe), Week-end Lisieux sur le thème 
la joie de l’Évangile fait de nous des disciples mission-
naires, fête Thérésienne et journée des personnes 
malades et handicapées. La nuit du handicap est un 
évènement unique en France et gratuit accessible à 
tous.

«‌La cagouille en marche‌» (Diocèse Angoulême - Cha-
rente) Soyaux, La Rochefoucauld, Rouillac, La Cou-
ronne. Cher Frère Dominique, étant responsable de la 
FRAT je me dois de t’offrir quelques mots qui je crois 
sortent de mon cœur de chair envahi de compassion 
et de miséricorde. Je dis miséricorde pour que nos 
relations soient durables. Mettre ensemble le Christ 
premier serviteur dans nos rencontres avec les plus 
pauvres. Ils nous aident à nous épanouir en Christ 
et donnent un sens à notre vie. Monseigneur Gosse-
lin Évêque d’Angoulême ordonna diacre Dominique 
Leprêtre au diaconat permanent pour le diocèse de 
Charentes. Merci Dominique d’avoir répondu à cet 
appel et permis ainsi une nouvelle rencontre afin de 
vivre intensément ce moment offert dans le partage 
et la prière en présence du Seigneur.«‌Nous portons 
des trésors dans nos vases d’argile‌» C’est une invita-
tion à sortir de soi-même et à ne pas rester chez soi 
seul. Témoigner la communion avec nos différences. 
L’homme écoute plus volontiers les témoins que les 
maîtres, ou s’il écoute les maîtres c’est parce qu’ils 
sont témoins avant tout. «‌Vous êtes la lumière du 
monde et le sel dont parle Jésus‌» a dit Jean Paul 2. Té-
moigner l’Espérance au cœur de la souffrance. Le Sei-
gneur ne veut pas l’échec, la souffrance, la mort. Le 
projet de Dieu sur l’humanité c’est Jésus. La patience, 
l’endurance, sont les vertus actives qui demandent 
courage et dynamisme.

«‌La Fraternité des malades en Côtes d’Armor‌» (Dio-
cèse de Saint-Brieuc-Tréguier 22) Liberté-Egalité-Fra-
ternité des valeurs que l’on trouve dans les Évangiles. 
Le vrai bonheur est de faire celui des autres (Georges) 

Citation du Père François : «‌Tu as besoin des autres et 
les autres ont besoin de toi‌» «‌La souffrance et la joie 
peuvent exister ensemble dans la même personne‌». 
Notre Seigneur ne condamne personne mêmes des 
gens un peu tordus. Ex : Ceux qui veulent avoir tout 
sur place et les riches pour qui l’argent est une fina-
lité.

«‌Partage‌» (Diocèse Périgueux-Dordogne 24) Séjour 
de vacances à Ambroise, assemblée générale avec 
élection de la trésorière et de nouveaux statuts de la 
FCPMH. Merci à l’Abbé Costisella Emmanuel.

«‌L’Eure en fraternité‌» (Diocèse d’Évreux 27) La Frat 
diocésaine et la province de Rouen est très affectée 
par le départ vers le Père de notre trésorière qui était 
très appréciée. «‌L’Esprit de Dieu habite en nous‌» Sans 
moi vous ne pouvez rien faire. Quand nous recevons 
un appel il faut essayer d’y répondre en accueillant 
l’imprévu. «‌J’ose demander‌». Il est important d’avoir 
le souci de laisser chacun s’exprimer, personne n’est 
inutile, chacun a un don pour aider l’équipe à grandir. 
Journée diocésaine «‌Osons la rencontre‌» avec mon-
seigneur Nourrichard, puis nous avons terminé par 
une messe organisée par le Père Olivier et la prière du 
notre Père dans tous à tous n° 250.

«‌Fraternité des personnes malades et handicapées‌» 
(Diocèse de Quimper et Léon 29). Équipes de Brest, 
Cap Sizun, Crozon, Quimper «‌Tu es là au cœur de nos 
vies et c’est toi qui nous fais vivre‌». Tournée vers l’ave-
nir, que notre FRAT ait l’audace d’accueillir des per-
sonnes malades et handicapées en attente d’écoute, 
de réconfort et d’échanges fraternels.
Quel avenir dans le monde de la santé. Devant nous, 
de grandes mutations sont en cours. «‌Notre société 
liquide‌» ou tout va très vite il faudrait inclure tout le 
monde dans le mouvement.
Quelles sont les qualités requises «‌Humilité et au-
dace‌». Compassion au lieu de piété. Douceur, discré-
tion, patience. Session juvénat de Châteaulin avec 
l’intervenante diocésaine à la pastorale de la santé. 
Quel avenir pour la Fraternité Chrétienne des per-
sonnes malades et handicapées ?
Doit-on attendre la fin de notre mouvement ou 
vivre en faisant rayonner la grâce du Christ. Dans 
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notre mouvement, il y a la joie, de la fraternité entre 
croyants et non-croyants ; accueillons donc chacun là 
où il est en chemin. Comme l’a dit monseigneur Do-
gnin «‌il faut laisser de la place à la prière, à la joie et 
à l’espérance. Nous devons nous rappeler que nous ne 
sommes pas en mesure de tout maîtriser, c’est même 
impossible. Lâchons donc prise et faisons une totale 
confiance à l’Esprit saint‌».

Diocèse de Toulouse (Haute Garonne). Rencontre 
avec les fraternités de l’Ariège, l’Aude et Toulouse et 
d’autres rencontres intéressantes avec la PPH. Bon 
courage à Ulrich pendant ses ennuis de santé.

«‌Tous Ensemble‌» (Diocèse de Bordeaux (Gironde)
«‌Demandez et vous recevrez‌» (Luc 11,9) Le sommet de 
la charité, c’est de demander un service, une aide à 
quelqu’un qui se sent inutile, mis à l’écart ; c’est don-
ner à quelqu’un l’occasion de découvrir sa propre va-
leur, de se mettre en route avec les autres.
Il peut ainsi faire l’expérience qu’il y a plus de joie à 
donner qu’à recevoir.

«‌S’entraider en Fraternité‌» (Diocèse de Saint-Claude 
- Jura)
En octobre journée de formation avec un jeune talen-
tueux, cultivé et avec des centres d’intérêt Multiples. 
Virgil a exposé tous les bienfaits découlant de l’écri-
ture, il nous a fait découvrir qu’il y avait une beauté 
dans le geste d’écrire. Au retour grande discussion, 
on pourrait en profiter pour aller voir Colette mais 
aucun de nous ne connaît le n° de sa chambre.
En arrivant, je lève les yeux et j’aperçois le visage 
rayonnant de Colette l’Esprit saint avait travaillé pour 
nous. Quelle joie et quel bonheur de se revoir

«‌Regard‌» (Diocèse Aire et Dax - Les Landes) Journée 
diocésaine avec journée des personnes malades et 
handicapées. La FCPMH des Landes a animé la prière 
de louanges matinales à la basilique.
L’Abbé Olivier Dobersecq a présenté l’exhortation 
Apostolique «‌Gaude de Exultâtes‌» du pape Fran-
çois sous forme de dialogue et vidéo. L’après-midi 
se déroula avec l’invité de cette journée diocésaine 
Monseigneur  Denis Moutel Évêque de St Brieuc et 
Tréguier qui a fait une intervention sur l’espérance, 

puis a concélébré la messe avec notre Évêque (Diacre 
Jean)
Après des petits groupes échangent sur le thème 
«‌Tous appelés à la Sainteté‌»
Si j’avais à garder quelques mots de cet échange je 
dirais : la bienveillance, la charité, le partage, rester 
en prière, combattre ce qui est en nous, semer la paix 
autour de nous.

Diocèse de Blois (Loir et Cher 41) Merci à Guy, pour 
le travail, en principe une nouvelle trésorière, suite 
au décès de M. Bernard attendons confirmation du 
bureau.

«‌Fraternité en Roannais‌» (Diocèse de Lyon (Roanne 
Loire) Journée d’amitié, recollection à l’abbaye de 
Pradine. «‌Disciples et missionnaires‌» Apostolat de la 
présence aux autres : incarnation.
La maladie fait des dépendances «‌je connais Dieu par 
Jésus Christ car il criait sur une croix, plus la maladie 
rentre en moi, plus le Christ rentre en moi‌»
Notre mouvement est une humanité pour les ma-
lades, il les aide à se mettre debout.

«‌Formons la Chaîne‌» (Diocèse de Nantes - Loire At-
lantique)
Nomination, d’un accompagnateur Spirituel en la 
personne de Alain Aubert, diacre à Bouguenais. Nou-
veau bureau diocésain. Consécration dans l’ordre des 
vierges consacrées Annick Jehanno membre et tréso-
rière de la FCPMH 44 Un extrait ‌«‌la maladie comme 
la douleur, sont à combattre et le cri du Christ en Croix : 
Père pourquoi m’as-tu abandonné ?‌» C’est notre cri, 
notre douleur, «‌Aimer c’est prendre soin de la solitude de 
l’autre sans vouloir la combler !‌»

Le Sillon de l’Amitié (Diocèse de Cahors - Lot). Pas 
de nouvelles mais un compte rendu du secteur d’Al-
vignac et Béthanie «‌Je demande avec confiance‌». 
D’emblée, la demande qui nous touche le plus et nous 
dérange est bien celle qui nous est adressée person-
nellement surtout si l’on croit être en état de tout 
maîtriser, contrôler et bien davantage se réserver 
pour soi et ses proches ; en un mot fermer sa porte. 
Oui, devenir soi-même demandeur auprès d’un ser-
vice de soins, d’écoute, d’accueil plus spécialisé, de 17
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ses proches devient nécessaire pour préserver notre 
espace de liberté. En vérité n’est-ce pas le Seigneur 
qui nous oriente vers tous ceux qui, parce que nous 
les appelons, deviennent son secours, ses bras, ses 
mains, son regard…  ? Seigneur, meilleur des amis, 
meilleur des pères, fais souffler ton Esprit sur tous 
ceux qui te le demandent. Amen !
Bien vite, il nous est évident que nous ne pouvons 
accomplir seuls ; en cela nous sommes nous aussi des 
pauvres parmi les pauvres. «‌Que n’ai-je eu le cœur de 
donner mon tout !‌» Oui, donnerons-nous aujourd’hui 
notre tout au Seigneur, notre personne, notre intelli-
gence, notre volonté… ? Donnerons-nous aussi notre 
tas de pauvres pensées, paroles, actions, omissions 
lors de notre prochaine rencontre de réconciliation ? 
Le chemin de vie s’ouvre aujourd’hui à nous et cela 
est très bon.

«‌à cœur ouvert‌» (Diocèse d’Angers - Maine et Loire) 
«‌Témoigner la communion avec nos différences‌». Nous 
sommes tous différents, mais nous devons nous 
accepter tel que nous sommes, et accepter l’autre 
tel qu’il est, car comme St Paul «‌l’amour supporte 
tout‌». C’est vivre aussi l’humilité et l’amour du pro-
chain. C’est parfois pénible d’accepter l’autre, mais 
Jésus nous demande de le considérer comme un 
frère bien-aimé. La Frat Trémentines nous dit, je lis 
tous les jours la parole de Dieu dans mon Magnifi-
cat, elle permet d’aller vers les autres. Aller vers les 
autres pour les personnes dans le besoin, savoir res-
ter discret, prendre le temps d’écouter. Pendant une 
conversation une parole peut causer une grande 
souffrance, car l’autre peut se sentir touché ou mé-
prisé. Une vraie rencontre est exigeante, mais il faut 
y aller avec son cœur. «‌Tu fais ta demeure en nous Sei-
gneur‌». Retenons que si parfois des mots bâtissent 
des murs, d’autres avec des mots, des sourires, une 
main tendue, construisent des ponts autant dire qu’il 
nous faut toujours traverser, aller vers l’autre. Oui 
le pont est bien celui du parc oriental de Maulévrier 
photo prise par moi-même lors d’un séjour en famille, 
comme beaucoup d’autres photos de la revue. Réu-
nion à la maison Saint Pierre : Question posée pour-
ra-t-on garder notre bulletin ? Tour des fraternités de 
base, St Georges/Chalonnes pas de conseiller Spiri-
tuel suite décès, d’autres sont malades, Beaupréau 

plus de local. Ne désespérons pas ! À notre tour de 
franchir le gué, le pont… (Hubert)

«‌Notre Espérance‌» (Diocèse de Coutances - Manche) 
- 7 équipes se réunissent régulièrement, les moments 
de partages nous sortent de l’isolement, les dernières 
personnes arrivées se sont senties accueillies, ainsi 
elles reviennent. L’adaptation des locaux où nous 
sommes accueillis est importante pour une meilleure 
accessibilité. Les rencontres apportent «‌courage, 
partage, amitiés, joie, confiance, convivialité, aller 
vers les autres, s’exprimer, se comprendre dans une 
grande liberté d’expression et faire révision de la vie. 
Nous apprécions de pouvoir lire et réfléchir l’Évangile 
et grâce à l’A S d’approfondir nos connaissances de 
prier et chanter ensemble.

«‌Les Malades parlent aux Malades‌» (Diocèse de La-
val 53) «‌Se recevoir, s’accueillir, s’aimer‌» Après l’accueil 
de Marie-Thérèse intervention du Frère JF Croise «‌Tu 
as du prix à mes yeux‌». Qu’est-ce que cela veut dire 
pour nous membres de la Fraternité. Se recevoir pour 
donner (silence). La relation se fonde sur la confiance, 
si j’ai confiance en quelqu’un la porte est ouverte, 
pour un dialogue. On peut s’écouter. Si nous perdons 
la confiance nous perdons tout, et cela peut devenir 
le désespoir. «‌Des histoires qui parlent‌». L’amour ici 
et maintenant. Le désir n’est pas autre chose que 
l’espérance et la foi, et la charité. L’amour est ce qui 
nous décentre de nous-mêmes. Si nous n’aimons que 
ceux qui nous ressemblent nous n’aimons que nous-
même. La charité est un don pour faire le bien mais 
à condition que nous sachions remercier (rendre 
grâces).

«‌Unis‌» (Diocèse de Vannes 56) Rencontre à Ste Anne 
d’Auray. Grande discussion sur «‌y a-t-il une différence 
entre un migrant et un réfugié‌». Le pape François nous 
recommande d’accueillir, de protéger, promouvoir, 
valoriser l’autre, lui faire une place, ne pas laisser à 
l’écart, se laisser bouleverser par l’autre et avancer avec 
plus de lumière et de vie. Les migrants sont aussi nos 
frères. Tous les réfugiés sont des migrants. Mais tous les 
migrants ne sont pas des réfugiés. Un migrant : est une 
personne qui choisit. Un réfugié : est une personne qui 
fuit son pays. «‌Si tu n’as que ton sourire, donne-le !‌»
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«‌Le lien fraternel‌» (Diocèse de Cambrai-Nord) 
Raismes et Hautmont, J’ai besoin de toi : j’ai confiance 
en toi. «‌Notre riche nature si profonde grâce à son 
intelligence, si réalisatrice par sa volonté, si sensible 
par son cœur, est comme détraquée quand nous nous 
replions sur nous-mêmes et vivons en égoïstes‌». La 
machine humaine fonctionne mal, l’homme devient 
dur, froid, mauvais, triste. Les ténèbres, c’est le han-
dicap qui vous empêche de mener la vie de tout le 
monde. Pensez à tout ce qu’il vous reste de possibi-
lités, à celles que vous pourrez acquérir- que sais-
je ? Faites le compte et vous serez étonnés «‌C’est la 
lumière‌»

Diocèse de Sées (Orne) Secteur de Flers. L’équipe se 
retrouve une fois par mois, réunion d’amitié, prière 
en pensant aux absents. Le témoignage de Colette 
dans la CA a été apprécié, beaucoup de témoignages 
personnels. Parfois nous avons des personnes qui se 
confient car leur fardeau est lourd à porter.

Diocèse de Lille (Nord) Secteur de Morbecque, Steen-
becque, Blaringhem. Les groupes se réunissent régu-
lièrement pour réfléchir sur le programme de l’année. 
Notre gros souci pour l’avenir : l’âge, la maladie, le 
handicap de ceux qui animent et le non-remplace-
ment par de plus jeunes. Nos groupes diminuent for-
tement. En août une journée d’amitié réunissait, 55 
personnes, elle était présidée par le Père Guy COR-
DONNIER, Aumônier et accompagné à la guitare 
par notre trésorier. À partir de la 1re épître de saint 
Paul aux Corinthiens, Guy nous demandait d’être des 
«‌aventuriers de l’amour‌»

«‌Contact Fraternité‌» (Diocèse d’Arras-Pas de Calais). 
Prenons-nous la vraie mesure du temps qui passe ? 
Accordons-nous le temps de savourer l’instant ? Une 
vie pourtant riche du don de soi. Pour beaucoup 
d’entre nous, existe le risque de s’éparpiller dans un 
activisme forcené, des activités insignifiantes. Il faut 
parfois un accident de la vie pour revenir de nos dé-
rives.

«‌Amitiés‌» (Diocèse de Bayonne, Béarn et Pays 
Basque Pyrénées Atlantique). Rencontre fraternelle 
entre les FRATS du Lot et des Pyrénées Atlantique. 

Les gens d’ici et ceux de là-bas ! Comment le dire sans 
exagérer sinon de la façon suivante «‌nous‌» les gens 
d’ailleurs, ici «‌chez nous‌» dans l’attente de recevoir 
chez eux «‌eux les gens d’ici‌». Voici «‌nos deux fra-
ternités‌» de Bayonne à Pau pour l’une et de Cahors, 
Rocamadour, St Aigues pour l’autre. Temps particu-
liers et assez uniques sous le regard du Seigneur, Père 
très aimant qui ne cesse de nous donner son fils et de 
Marie notre Mère du ciel dont personne ne sait mieux 
qu’elle nous montrer et nous donner son Fils Jésus 
afin que nous allions à lui dans une pleine confiance. 
Ainsi chacun peut aujourd’hui encore dire combien 
il a pu trouver en ces FRATS l’espace d’une écoute, 
devenant vite soi-même capable d’entendre celle ou 
celui qui ne se sent pas entendu. (Extrait du texte de 
Bertrand Laborde).

«‌Ton Frère‌» (Diocèse de Strasbourg Bas Rhin, Haut 
Rhin). Servir dans la joie (Père Louis Guth). La force de 
la parole (le pardon). Les arbres ne parlent pas mais ils 
communiquent, les animaux aussi communiquent, il 
y a encore beaucoup de choses à connaître. L’Homme 
vous et moi, nous communiquons par la parole : des 
sons liés à quoi on a donné un sens. La parole est bien 
diverse selon les langues. Des paroles qui enferment. 
Je veux parler du pardon, réfléchir et méditer les pa-
roles de pardon. Petit extrait de la conférence du Père 
Louis Guth au centre Saint Thomas. «‌Je te demande 
pardon‌». Une parole d’humilité : dire je te demande 
pardon, c’est accepter de s’humilier devant l’autre, 
c’est aussi choisir des paroles vraies alors qu’il est si 
facile de passer par des chemins de traverse… Le par-
don, la paix et la joie. À nous de devenir le relais pour 
inviter au pardon. Pardonner c’est ouvrir le cœur de 
tous à la joie et la paix ; C’est ce à quoi tous aspirent : 
la paix et la joie. Vallée de la Bruche (67). Que veut 
dire, pour vous «‌Être humble ?‌» S’abaisser volon-
tiers par modestie ou déférence, ne pas se mettre en 
avant, rester modeste, c’est aussi écouter l’autre, ne 
pas toujours se mettre en avant. Jésus s’est mis au 
niveau de ses disciples. Le pape François est humble, 
il est à l’écoute de toutes les personnes. Strasbourg : 
C’est l’occasion de nous laisser interpeller par les 
paroles. «‌J’ai besoin de toi, j’ai confiance en toi‌». La 
confiance grandit de réunion en réunion et les ren-
contres deviennent des lieux de paroles. 19
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Le Havre (Diocèse du Havre - Seine-Maritime) Compte 
rendu fête de la santé à Bléville, fête du printemps 
avec messe partagée avec les paroissiens. Session 
spirituelle à Lisieux avec la province de Normandie 
sur le thème : «‌La joie de l’Évangile fait de nous des 
disciples missionnaires‌» En juillet sortie à l’abbaye 
de St Martin de Mondaye. L’Aumônier Jean-Claude 
nous a proposé dix séances sur le thème de l’année 
«‌Une rencontre qui transforme notre vie‌». Journée 
fraternelle le lundi, rencontre avec Fécamp une fois 
par mois.

«‌Entre Tous‌» (Diocèse d’Albi - Tarn) Comment je com-
prends :«‌Perdre sa vie‌» ?‌» qui veut sauver sa vie la 
perdra, mais qui perdra sa vie à cause de moi, celui-là 
la sauvera‌». Des soucis nous en avons mais cela fait 
partie de la vie de chaque être. Nous avons le sou-
ci d’un autre en quittant notre souci personnel. Sur 
notre terre il y a des croix à porter. Perdre sa vie c’est 
aussi perdre son état heureux, nous ne sommes que 
de passage. À la Frat, c’est le Christ qui nous réunit en 
nous ouvrant aux autres. «‌Dans la prière assez prolon-
gée, j’ai appris à recevoir la mission du Seigneur‌».

«‌Rayons‌» (Diocèse de Poitiers-Vienne). La Fraternité 
est un langage universel, frère un jour, frère toujours. 
Nous sommes tous frères ? Nés d’un père et d’une 
mère, un soir de printemps ou un matin d’hiver. Nous 
sommes les filles ou les garçons de la vie qui nous a 
réunis. Grandir de toutes nos différences, partager 
nos connaissances, pour que brille la Fraternité. C’est 
toi, c’est moi nous sommes tous ensemble là. Donne-
nous de rejoindre ceux et celles qui marchent dans 
les ténèbres afin de leur donner la main de l’amitié 
tout simplement en silence.

«‌Trait d’Union‌» (Diocèse de Limoges Haute-vienne). 
Pèlerinage diocésain à St-Auvent (Notre-Dame de la 
paix) «‌Oser faire le pas‌» Ce n’est pas facile et je dirais 
même c’est humiliant de devoir toujours demander 
que l’on vous véhicule. Les «‌petits‌», ceux qui savent 
ouvrir leur cœur aux autres et donc à Dieu, ne sont 
pas ceux que l’on pense. Chacun, par son témoignage 
de vie, m’a aidé à être encore plus ouvert aux autres 
quels qu’ils soient, humblement, avec le sourire. 

Rencontre régionale à Echourgnac. Soirée improvisée 
occasion de participer un quiz sur le Père François, le 
fondateur de la FCPMH. C’est dans la joie et la bonne 
humeur que s’est déroulée cette journée de partage, 
tous ont été émerveillés par les dons exprimés par les 
uns et les autres, les sourires échangés faisaient plai-
sir à voir ! Rentrez bien et surtout gardez toujours «‌La 
confiance et la joie au cœur !‌»

«‌En Pleine vie‌» (Diocèse de Saint Dié-Vosges). «‌Tes 
souffrances ne te diminuent pas‌», oui dans l’Église, 
vous êtes les pauvres de la santé, qui avez besoin 
d’aide de vos frères bien-portants et vous enrichissez 
vos frères, parce que vous leur apportez l’essentiel : 
«‌L’Espérance et l’amour‌». Telle est la grande dignité 
du malade, au regard de la foi. Monseigneur Billon l’a 
souligné dans son homélie en parlant du père Fran-
çois aussi à l’aise dans un bistrot que dans une cathé-
drale «‌de la qualité du regard suivra mon comportement 
avec les autres‌». «‌Le malade est trop souvent une fleur 
en bouton qui tarde à s’ouvrir‌»

Diocèse de Belfort-Montbéliard (Territoire de Bel-
fort). Les équipes de Fraternités du diocèse ont décidé 
d’arrêter la Frat (Personnes vieillissantes ne pouvant 
plus se déplacer facilement, habitants loin des uns et 
autres sur trois départements. Nous les remercions 
de leur participation pendant ces années à la Frat et 
leur souhaitons bon courage. Merci à Colette, Le Père 
Huguenotte, Maurice et Yveline.
Pour tous ces diocèses il a été prélevé des phrases 
dans les revues ou comptes rendus cela prouve que la 
Fraternité existe toujours.

À bientôt de vous lire et envoyer quelques photos.

LA VIE DU MOUVEMENT

Nous portons dans nos prières tous les 
membres de la Fraternité qui nous ont 
quittés : prêtres Accompagnateurs Spirituels, 
membres de nos familles, ceux qui ont été 
contraints d’arrêter pour maladie, une messe 
sera dite pour tous lors du conseil National 
au mois d’octobre.
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3 MARS 2020 À LAVAL

Le Père Claude Lebrec 
est décédé
M.  Barrier, Prêtre

-Né à Laigné le 20 juin 1939, baptisé en l’église du 
village, il a grandi au milieu de ses frères et sœurs 
au Moulin de Margué.
Il était en formation au petit séminaire de Laval 
quand, en pleine adolescence, il est frappé par la 
maladie, la poliomyélite. Son existence va être défi-
nitivement marquée.
Sa formation va se prolonger au gré des soins et 
exercices de réadaptation. Son désir de devenir 
prêtre va rester fort en lui et sa détermination à ré-
pondre à l’appel du Seigneur le provoquera à déve-
lopper toutes ses capacités.
Avec la bienveillance explicite du pape Jean XXIII, 
monseigneur  Guilhem, alors évêque de Laval, l’a 
ordonné prêtre le 29 juin 1964 et lui a confié un pre-
mier ministère près des jeunes séminaristes.
Très vite, en 1965, le Père Claude Lebrec a rejoint le 
Mouvement de la Fraternité catholique des Malades 
et Handicapés de la Mayenne. Avec l’aide des laïcs, 
il a pris sa place pour l’animation et le développe-
ment de ce Mouvement à travers toute la Mayenne. 
En 1978, il recevra la charge régionale, puis natio-
nale dans l’accompagnement de ce Mouvement.
Cela ne l’empêchera pas d’être chez nous, Délégué 
à la pastorale de la Santé, de soutenir des soignants 
en équipe d’ACMSS, de se rendre disponible aux 
personnes résidentes à Saint Amadour en la Selle 
Craonnaise.
C’est en 1985, qu’élu Aumônier International de la 
Fraternité, il accepta de parcourir l’Europe et d’aller 
jusqu’au Brésil.
La fatigue se faisant sentir, le Père Claude Lebrec 
reçut de Monseigneur Billé son évêque, l’appel à se 
former, par correspondance, à la Faculté de Droit 
Canonique de Strasbourg durant trois années ; il y 
décrocha une maîtrise en 1994.

Et jusqu’à ces derniers temps, soutenu par une 
équipe de laïcs de chez nous, lui était confié le Ser-
vice de l’Officialité Diocésaine.
C’est de sa maison que, toujours accompagné de 
votre belle présence, Marie-Ange, il est parti pour la 
Maison du Père.

NOS PEINES
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«‌L’urgence 
de fraternité‌»

CAMPAGNE D’ANNÉE 2020-2021    

La fraternité

La Fraternité ? La Fraternité ça 
n’existe pas !
Regarde notre monde, y vois-tu 
quelque chose de fraternel ?
Partout des guerres, des conflits.
Des gens qui ne se parlent pas, 
qui ne s’écoutent pas.
Pourquoi des syndicats et des 
grèves ?
Tout simplement parce qu’il n’y 
a pas de Fraternité !
Pourquoi tant de violence entre 
les hommes ?
Pourquoi tant de divorces ?
Tu vois bien qu’elle est absente, la Fraternité !
Mon petit vieux, achète toi des lunettes,
tu verras plus clair !
Regarde un peu plus loin que le bout de ton 

nez !… Je vais t’expliquer…
Vois-tu la Fraternité, c’est discret, 
ça ne s’étale pas.
Ça fait son petit bonhomme de 
chemin,
partout où toi, tu ne t’y attends 
pas.
Elle ne cherche pas de récom-
pense,
mais donnerait plutôt sa vie pour 
sauver l’autre,
c’est cela son trésor.
Tu sais, la Fraternité : c’est l’amour,

C’est la fleur préférée du Christ.
Alors, si tu veux,
faisons en sorte d’en faire un gros bouquet
C’est vrai,
notre monde en a un si grand besoin.

Monique Goujard

1er trimestre. 
octobre - novembre - décembre 2020 :
Une Fraternité urgente !
Octobre : Mes attentes personnelles
Novembre : Quelles attentes des Fraternités 
autour de moi ? (l’équipe)
Décembre : En équipe : «‌N’avoir qu’un cœur et 
qu’une âme‌» Actes 4, 32

2e trimestre.
janvier - février - mars 2021 :
Un esprit Fraternel fait grandir l’Église
Janvier : La joie de servir la Fraternité

Février : La joie de partager la Fraternité
Mars : La joie de s’aimer comme des frères

3e trimestre.
avril - mai - juin 2021 :
Un vécu Fraternel change le monde
Avril : Fraternité Sans Frontières
Mai : La Fraternité signe d’espérance
Juin : La Fraternité, un chemin de lumière
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«‌La paix 
soit avec vous‌»
Paroles de 
«‌confinés‌», 
partagées sur la 
page Facebook 
du Secours 
catholique.

Lucette : Soyons tous des petits colibris, faisons 
notre part suivant nos talents et semons l’Espé-
rance. Nous avons développé le partenariat avec 
l’ADMR, le télé-bénévolat, nous restons en relation 
téléphonique avec les personnes seules, isolées et 
âgées, pour adapter nos aides en fonction de leurs 
besoins et de leurs attentes. Ce confinement nous 
permet d’inventer d’autres solidarités, d’autres 
pistes, d’autres façons de créer du lien.

Marie-France : Non, ce n’est pas évident de se re-
trouver seule avec soi-même. On essaie de trouver 
le positif et le négatif de notre vie et ce n’est pas 
toujours facile ; en union de prière.

Stéphanie : Se retrouver soi-même, retrouver ceux, 
celui ou celle resté (e) près de nous. Penser aux 
autres.

Suzette : Il faut repenser le rythme de nos jours, 
avoir de la patience.

Badra : Je reste dans mon petit appartement au 
centre-ville. On m’a fait des feuilles pour aller cher-
cher mes médicaments à la pharmacie. J’achète un 
peu de pain et je reste sagement chez moi, je re-
grette de ne pas voir le soleil.

Mireille : Moi je suis très seule… Se réchauffer le 
cœur par nos partages, se sentir moins seule.

Fabienne : Depuis hier, les difficultés de la vie se 
compliquent dans ma famille. Un bébé de cinq se-
maines est atteint du coronavirus. Et ma sœur qui 
angoisse et panique à l’idée d’attraper ce virus et 
pour qui il faut trouver les mots justes. Je vous écris 
pour vous donner des nouvelles de ma maman qui 
n’a plus besoin d’oxygène à présent, quel soulage-
ment.

Xavier : Nous sommes confinés mais Dieu n’est pas 
confiné ! Partout Il nous rejoint dans nos enferme-
ments et nous dit : La paix soit avec vous ! Il faut ap-
prendre à vivre ce désert, à recevoir ce qu’on n’en-
tendait plus et aussi à voir les «‌oasis‌» qu’on devine 
en scrutant bien l’horizon.

Hervé : Nous sortons, peut-être, progressivent, pru-
demment de nos jours de confinement… Nos vies 
sont marquées, nous ne sommes plus tout à fait les 
mêmes. Il nous faut prendre le temps de les «‌relire‌», 
d’en tirer de nouvelles sagesses pour notre relation 
à nous-mêmes, aux autres, à la nature, à Dieu. Ne 
gommons pas nos fragilités éprouvées, elles sont 
notre socle pour construire notre commune huma-
nité, dans une commune fraternité.

SOCIÉTÉ
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J’AI FAIT UN RÊVE…
-Alors que les catéchumènes attendent encore l’eau 
du Baptême et que nous sommes en manque de Nour-
riture Eucharistique, notre souffrance nous aide à 
mieux comprendre celles et ceux qui en sont privés.
Comme la santé, la liberté, ces dons précieux, trésors 
que nous apprécions à leur juste valeur que lorsqu’on 
les a perdus ou qu’on ne puisse y prétendre.
Nous étions arrivés, fatigués, assoiffés, au puits de Ja-
cob.
Et voici qu’arrivaient, en nombre, les samaritaines et 
les samaritains d’aujourd’hui (divorcés remariés et 
autres marginaux) confinés à vie, cantonnés à la table 
du désir permanent.
Après nous avoir donné à boire, comme nous leur 
avions demandé, ces assoiffés de Baptême, de Récon-
ciliation, de Communion, étaient abreuvés du Don 
de Dieu. Désaltérés, ils étaient devenus, eux-mêmes, 
source jaillissante d’Amour, d’Espérance et de Foi.
Ensemble nous sommes repartis, réconfortés, vivre cet 
élan de solidarité, de générosité, de fraternité.
Les soignants, les livreurs, les routiers, les agriculteurs, 
les caissières, les pompiers, les éboueurs étaient accla-
més, bénis, applaudis, chantés. Notre regard, notre 
comportement, notre vie étaient transfigurés.
Nous étions peu à peu, déconfinés de nos égoïsmes 
et de nos individualismes, de nos angoisses et de nos 
peurs.

Et eux criaient leur joie à ceux qui voulaient entendre 
et ils disaient :
«Venez voir cette Eglise qu’on dit Corps du Christ, venez 
voir ces gens qu’on dit chrétiens et qui essaient de l’être. Ils 
connaissent tout de notre vie sans nous juger ; sans nous 
rejeter… Ne seraient-ils pas le cœur du Messie ?»

FRATERNITÉ CHRÉTIENNE 
DES PERSONNES MALADES 
ET HANDICAPÉES

FAITES CONNAÎTRE LA REVUE
PARRA INEZ  QUELQU 'UN  AVEC  CE  COUPON

COUPON D'ABONNEMENT À LA REVUE NATIONALE  
DE LA FCPMH "DE TOUS À TOUS"
Tarif 2020 : 24e (25% de réduction pour tout nouvel abonnement, soit 18e)
À renvoyer à UFFCPMH, 66 rue du Garde-Chasse - 93260 Les Lilas

NOM : ......................................................................PRÉNOM : ............................................................................................................

ADRESSE : .............................................................................................................................................................................................

CODE POSTAL - VILLE :..........................................................................................................................................................................

❏ ci-joint mon règlement de 24 euros              ❏ ci-joint mon règlement de 18 euros (nouvel abonnement)

Pour vous contacter rapidement en cas de problème avec l'abonnement : 

TÉL. :..............................................................................  MAIL : ............................................................................................................

Était-ce un rêve ? Et si c’était vrai…

Envoyé par Irénée GRANGE
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